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Ber. Schweiz. Bot. Ges. 83 (2), 79—92 (1973)

Notes mycologiques d'Espagne

Par Eugene Mayor (Neuchätel)

Manuscrit regu le 23 mars 1973

Au cours de leurs recherches botaniques en Espagne, le Professeur C. Favarger
et Ph. Küpfer ont eu l'occasion de recolter divers Micromycetes qu'ils ont bien
voulu nous remettre en vue de leur etude; nous les en remercions tres cordialement.
Un certain nombre de ces parasites sont d'un interet particulier du fait qu'ils
n'ont ete observes que rarement en Espagne; d'autres constituent des matrices
novae et nous avons pu mettre en evidence une espece nouvelle parmis les Uredinales

sur les feuilles de Ligusticum lucidum Miller.

Uredinales

Coleosporium inulae Rabenh. Sur les feuilles de Inula salicina L., forme
uredosporee. Baranco de las Hüertas pres Aragües, Pyrenees aragonaises, alt.
1020 m, leg. et coli. Favarger.

Coleosporium jasoniae (Auersw.) Frag. Peu abondant et dissemine sur la face

inferieure des feuilles de Jasonia tuberosa (L.) DC., forme uredosporee. Au-dessus

de Aragües del Puerto le long de la route forestiere, Pyrenees aragonaises, alt.
1050 m, 16 aoüt 1972, leg. et coli. Favarger.

Melampsora euphorbiae (Schub.) Cast. Sur les feuilles de Euphorbia polygalae-

folia Boiss. et Reut. ssp. mariolensis Rouy et P. Fourn., formes uredosporee et

teleutosporee. Baranco de las Hüertas, pres Aragües del Puerto, Pyrenees aragonaises,

alt. 1000 m, 17 aoüt 1972, leg. et coli. Favarger.
Les sores ä uredospores sont nombreux sur les deux faces des feuilles, surtout ä la

face inferieure, d'un jaune clair, isoles et dissemines ou plus ou moins rapproches
sans devenir confluents; d'abord recouverts par l'epiderme d'un jaune brunätre,
rapidement nus et sans rebord epidermique persistant; ils sont petits, arrondis,
1/4 — 3/4 mm de diametre.
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Dans les sores ä uredospores on releve la presence de nombreuses paraphyses
hyalines mesurant 35-43 ß de longueur totale, le pied a 19-23 ß de longueur sur
4-5 ß de largeur, 'a tete mesure 20-24 ß de longueur, renflee et ayant 14-17 ß
de largeur

Les uredospores sont globuleuses, subglobuleuses ou ovales, hyalines ou
subhyalines d'un jaune tres clair, un comptage de 100 spores a donne 11,75-16,45 ß
de longueur et une largeur de 9,40-14,10 jU, en moyenne 14,10 x 11,75 ß La
membrane est epineuse sur toute sa surface, 2-2,5 ß d'epaisseur partout

Les sores ä teleutospores sont en grand nombre sur les deux faces des feuilles,
surtout ä la face inferieure, lis sont souvent rapproches les uns des autres sans
devenir confluents, noirs, arrondis, 1/4 — 1/2 mm de diametre, sous-epidermiques
et restant recouverts par l'epiderme d'un brun fonce ou noir Les teleutospores
agglomerees dans les sores sont d'un brun marron, 35-47 x 7-10 ß, elles sont
plus petites sur le rebord des sores, plus epaisses et souvent un peu arquees, alors
que celles de la partie moyenne sont droites, etroites et cylmdnques La membran
est d'egale epaisseur partout, 2,5 ß, sans epaississement ä l'apex

Ce parasite ne semble avoir ete observe qu'une stule fois en Espagne sur
Euphorbia polygalaefolia, car Fragoso (1925, p 134) mentionne qu'il n'a ete
observe qu en Castille par le professeur Beitran Nous n'avons pas connaissance
que ce Melampsora a ete constate par la suite en Espagne et Durneu (1966)
n'en fait aucune mention.

Melampsora liniperda (Koern Palm. Sur les feuilles de Linum viscosum L
forme uredosporee. Baranco de las Huertas pres Aragues del Puerto, Pyrenees
aragonaises, alt 1000 m, 18 aoüt 1972, leg et coll Favarger D'apres Fragoso
(1925) et Durneu (1966), ce. Melampsora ne semble avoir ete que fort rarement
observe sat Linum viscosum

Phragmidium granulatum Fckl Sur les feuilles de Potentilla fragariastrum Ehrh
formes uredosporee et teleutosporee Baranco de las Huertas, pres Aragues del
Puerto, Pyrenees aragonaises, alt 1000 m, 27 aoüt 1972, leg et coll Favarger
Durneu (1966, p 198) Signale ce parasite ä un seul endroit en Espagne, alors
qu ll est cite ä des nombreuses localites sur le versant franqais des Pyrenees, ll n'a
done ete observe que tres exceptionnellement en Espagne

Puccinia alcazabae nov spec Sur les petioles et feuilles de Ligusticum lucidum
Miller L. pyrenaeum Gouan), forme teleutosporee Versant ouest de l'Alcazaba,
Sierra Nevada, alt 3300 m, juillet 1968, leg. et coll Kupfer L'etude et la diagnose
de ce Micropuccinia sont donnees ä la page 87 et suivantes

Puccinia calcitrapae DC.

Sur les feuilles de Centaurea calcitrapa L forme teleutosporee Bord de la
route ä Aragues del Puerto, Pyrenees aragonaises, alt 920 m, 19 aoüt 1972, leg
et coll. Favarger

Cette espece n'est pas signalee dans la flore de Fragoso (1924), par contre
Durneu (1966, p. 204) la Signale sous le nom de Puccinia centaureae DC s 1

dans la region de Barcelone oü eile a ete observee par Losa. A notre connaissance
ce parasite n'a pas ete mentionne ailleurs en Espagne
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Puccinia carduncelli Sydow

Surles feuilles de Carduncellus mitissimus (L.) DC., formes uredosporee et

teleutosporee. Baranco de las Hüertas sur Aragiies del Puerto, Pyrenees aragonaises,

alt. 1000 m, 18 aoüt 1972, leg. et coll. Favarger.
Les sores ä teleutospores sont nombreux, isoles, non confluents, noirs. Sur les

feuilles ils sont sur les deux faces, surtout ä la face inferieure; lis ne forment pas

de taches speciales ä la surface des feuilles contaminees; ils sont noirs, petits
et arrondis, 0,5 ä 1 mm de diametre, d'abord recouverts par l'epiderme d'un brun

noir qui se fend rapidement laissant les teleutospores nues et pulverulentes sans

rebord epidermique persistant. Sur les petioles, les sores sont plus ou moins

arrondis ou allonges, lxl/4 mm, pouvant devenir quelque peu confluents; pour
le reste pareils ä ceux des feuilles.

Les teleutospores sont d'un brun marron, ovoides, ovales ä elliptiques, non

ou ä peine un peu etranglees ä la cloison, arrondies aux deux extremites, parfois

un peu coniques ä l'apex et attenuees ä la base. Un comptage de 200 teleutospores

a donne 23,50-37,60 ju, le plus souvent 25,85-30,55 ß de longueur et une largeur
de 16,45—23,50 /r, le plus souvent 18,80-21,15 ß, en moyenne 28,20 x 18,80 At.

La membrane est d'egale epaisseur partout 2,5—3,5 ß, non renflee ä l'apex, tres

finement ponctuee. Le pore germinatif de la cellule superieure est apical ou plus

ou moins dejete; celui de la cellule inferieure est situe dans la moitie inferieure;

aucune papille ne surmonte les pores germinatifs. Le pedicelle est fragile, souvent

brise, court, pouvant atteindre jusqu'ä 40 ß de longueur sur 3 ä 5 At de largeur ä son

insertion ä la spore; il est hyalin, brunätre ä son insertion et devient rapidement

hyalin. De rares mesospores ont ete constatees mesurant 23,50—30,55 x 16,45—

21,15 At, pour le reste semblables aux teleutospores bicellulaires.
Dans le materiel examine, nous n'avons pas constate la presence de sores ä

uredospores individualises. On observe seulement des uredospores en plus ou moins

grand nombre en association avec les teleutospores. Les uredospores sont globu-
leüses ou ovales k elliptiques, d'un jaune clair un peu brunätre, 23,50—30,55 x

18,80— 23,50 At; les pores germinatifs sont au nombre de 3 ou 4, non surmontes

de papilles.
Puccinia carduncelli a ete constate sur Carduncellus coeruleus en Sicile, au

Maroc, en Algerie et en Tunisie. II a ete observe en Espagne dans le region centrale

d'apres Fragoso (1924, p. 276). Durrieu (1966, p. 203) le signale en Espagne,

Alto de Loiti, route de Jaca ä Pamplona sur C. monspeliensium AU. et Losa

le mentionne sur le meme Carduncellus ä la Sierra de Baza (Granada). Enfin
Sandwith et Montserrat (p. 24) citent ce parasite sur Carduncellus mitissimus (L.)
DC. recolte le 3 juillet 1956 ä Basaran. La recolte du professeur Favarger semble

bien etre la seconde mention de Puccinia carduncelli sur Carduncellus mitissimus.

Puccinia cirsii Lasch

Sur les feuilles de Cirsium bulbosum DC., formes uredosporee et teleutosporee.
Baranco de las Hüertas pres Aragües, Pyrenees aragonaises, alt. 1000 m, 18 aoüt 1972,

leg. et coll. Favarger. Puccinia cirsii est signale par Fragoso (1924) en tant que

parasite de divers Cirsium, parmis lesquels Cirsium tuberosum (L.) All. dont on a

detache ulterieurent le C. bulbosum DC; il s'agitait des lors d'une matrix nova.
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Puccinia crepidis blattarioidis Hasler

Sur les feuilles de Crepis albida Vill., formes uredosporee et teleutosporee.
Mampodie, versant nord, province de Leon, alt. 1550 m, juillet 1969, leg. et coll.
Kiipfer.

Les sores ä uredospores sont rares, petits, arrondis, 1/4-3/4 mm diametre,
d un jaune brunätre, pulverulents et sans rebord epidermique persistant. Un
comptage de 120 spores a donne 16,45—23,50 p, le plus souvent 18,80— 21,15 ju
de longueur et une largeur de 14,10—21,15 p., le plus souvent 16,45 —18,80 p,
en moyenne 18,80 x 16,45 p. Les uredospores sont d'un brun clair un peu
jaunätres, globuleuses, ovales ä elliptiques. Les pores germinatifs sont au nombre
de 2 ou 3, situes le plus souvent dans la region equatoriale, non surmontes d'une
Papille.

Les sores ä teleutospores d'un brun tres fonce noirätre sont situes sur les
feuilles et les tiges. Sur les feuilles ils se rencontrent sur les deux faces, surtout
ä la face inferieure; ils sont arrondis, 1/4—3/4 mm de diametre, d'abord recouverts
par l'epiderme, rapidement nus et pulverulents sans rebord epidermique
persistant; ils sont isoles, souvent rapproches sans devenir confluents. Sur les
tiges ils sont allonges, 1 x 0,5 mm, assez longtemps recouverts par l'epiderme,
puis nus et pulverulents, sans rebord epidermique. Les teleutospores sont brunes,
ovoides, ovales ä elliptiques; les deux cellules sont tres sensiblement de meme
forme et de memes dimensions; elles sont arrondies aux deux extremites, parfois
un peu coniques a l'apex et attenuees ä la base, pas ou ä peine un peu etranglees
a la cloison. Un comptage de 150 spores nous a donne 23,50-37,60 p, le plus
souvent 25,85-30,55 p de longueur et une largeur de 14,10-21,15 p, le plus
souvent 16,45-18,80 p, en moyenne 28,20 x 18,80 jU. Les pores germinatifs
n ont pas une position nettement definie. Le pore de la cellule superieure est
apical, parfois dejete jusqu au voisinage de la cloison intercellulaire, generalement
non surmonte d'une papille; parfois cependant on constate l'ebauche d'une tres
petite papille hyaline. Le pore germinatif de la cellule inferieure est situe dans
la moitie inferieure, jusqu'au voisinage du pedicelle; il n'est pas surmonte d'une
papille. La membrane est finement et assez lächement ponctuee sur toute sa
surface; eile a une epaisseur de 2,5 p partout. Le pedicelle est hyalin, court et
caduc.

Ce parasite ne semble avoir ete observe anterieurement qu'une seule fois en
Espagne. En effet, Fragoso (1924, p. 313) mentionne que Crepis albida a ete
observe contamine, sans preuves experimentales, ä Llanes (Oviedo) par Unamuno.
Nous n'avons pas connaissance que Crepis albida a ete observe contamine par
la suite ä d'autres endroits en Espagne; ce serait la seconde mention de ce Puccinia
sur Crepis albida.

Puccinia crepidis pygmaeae Gaill.

Sur les feuilles de Crepis pygmaea L., spermogonies et ecidies. Collado de la
Canalona, nord de la Pena Vieja, Picos de Europa, province de Santander, alt.
2400 m, aoüt 1969, leg. et coll. Kiipfer.

Ce parasite n'est pas mentionne en Espagne par Fragoso (1924); par contre
Durrieu (1966, p. 206) le cite a deux endroits dans les Pyrenees espagnoles;
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il s'agit d'un Puccima rarement observe en Espagne, alors que sa presence est

signalee par Durrieu ä de nornbreuses localites des Pyrenees frangaises.

Puccima iridis (DC.) Wallr.

Sur les feuilles de Iris graminea L., formes uredosporee et teleutosporee.
Baranco de las Hüertas pres Aragües del Puerto, Pyrenees aragonaises, alt. 1000 m,
27 aoüt 1972, leg. et coll. Favarger.

Ce parasite A'Ins graminea n'est pas signale dans la flore de Fragoso (1924,

p. 121); par contre Durrieu (1966, p. 219) le mentionne ä Jaca oü il a ete recolte

par Losa. A notre connaissance, il n'a pas ete Signale ailleurs en Espagne.

Puccima Mayoru Ed. Fischer

Sur les feuilles de Sideritis Endressi Willk., spermogomes et ecidies. Mampodie,
versant nord, province de Leon, alt. 1600 m, leg. et coll. Küpfer.

Ce parasite de Sideritis Endressi n'est pas signale par Fragoso (1924, p. 340),
m par Durrieu (1966, p. 220) qui ne le mentionne que sur le versant franqais des

Pyrenees. Ce serait sa premiere mention en Espagne, car nous n'avons trouve
nulle part dans la bibliographie ä notre disposition qu'il a ete observe ailleurs en

Espagne.

Puccinia Mougeotn Lagerh.

Sur les feuilles de Thesium divaricatum Jan., spermogonies, ecidies, formes

uredosporee et teleutosporee. Dornajo, rocaille, calcaire, Sierra Nevada, alt.

2000 m, juillet 1968, leg. et coll. Küpfer.
Les uredospores sont globuleuses ou subglobuleuses, 19—23 ß de diametre;

la membrane d'un jaune clair est finement epineuse. Les teleutospores sont d'un
brun jaunätre'ä membrane lisse. Elles mesurent 28—35 x 16—21 ß; le pcre
germmatif de la cellule superieure est apical, celui de la cellule inferieure se situe

au voisinage de la cloison mtercellulaire. Le pedicelle est hyalin, court et caduc.

Ce Puccima de Thesium divaricatum n'est signale m par Fragoso (1924, p. 136),

m par Durrieu (1966, p. 229), m dans la bibliographie ä notre disposition; il
s'agit d'une acquisition nouvelle pour la flore espagnole, peut-etre meme d'une

matrix nova.

Tnphragmium filipendulae (Lasch) Pass.

Sur les feuilles de Filipenula hexapetala Gilib., rares sores ä uredospores et

nombreux sores ä teleutospores. Baranco de las Huertas, Pyrenees aragonaises,
alt. 1050 m, 20 aoüt 1972, leg. et coll. Favarger.

Fragoso (1925, p 169) ne mentionne pas cette espece. II mdique qu'on peut
la rencontrer dans les regions septentnonales et onentales. Par contre Durrieu
(1966, p. 234) signale ce parasite ä deux endroits dans les Pyrenees espagnoles;

il s'agit d'une espece encore rarement observee en Espagne.
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Uromyces anthyllidis (Grev.) Schroet.

Sur les feuilles de Anthyllis vulneraria L., ssp. argyrophylla (Rothm.) Cullen,
formes uredosporee et teleutosporee. Dornajo, rocaille calcaire, Sierra Nevada,
sit. 2100 m, 20 juillet 1968, leg. et coll. Kiipfer. Dans la bibliographie ä notre
disposition il n est fait aucune mention de contamination de la sous-espece
argyrophylla de V Anthyllis vulneraria par Uromyces anthyllidis; il s'agirait d'une
acquisition nouvelle.

Uromyces bugranae Guyot
Sur les feuilles de Ononis pusilla L. O. columnae All.), forme uredosporee

et rares sores ä teleutospores. Garrigue pres de l'Ermita de Santa Isabel, au
confluent du Rio Aragon et du Rio Osia, Pyrenees aragonaises, 1 septembre 1972,
leg. et coll. Favarger.

Cette espece n'est pas signalee en Espagne par Fragoso (1925, p. 80) et Durrieu
(1966, p. 240), ne la mentionne qu'ä un seul endroit dans les Pyrenees frangaises.
II s agit vraisemblablement d'une espece nouvelle pour l'Espagne, car nous n'avons
trouve aucune indication ä ce propos dans la bibliographie dont nous disposons.

Uromyces laburni (DC.) Fuck.

Sur les feuilles de Cytisus supinus (L.) Link, forme uredosporee. Rochers
calcaires en amont de Aragües del Puerto, au bord de la route forestiere,
Pyrenees aragonaises, alt. 1050 m, 16 aoüt 1972, leg. et coll. Favarger.

Ce parasite de Cytisus supinus n'est pas signale par Fragoso (1925), ni par
Durrieu (1966); il constitue une acquisition nouvelle pour l'Espagne, car nous
ne l'avons pas releve dans la bibliographie dont nous disposons.

Caeoma saxifragae (Strauss) Wint.

Sur les feuilles de Saxifraga moncayensis D.A. Webb., forme caeoma seulement.
Moncayo, province de Saragosse, alt. 2300 m, juillet 1969, leg. et coll. Kiipfer.

Ce parasite est interessant ä plusieurs points de vue, tout d'abord du fait qu'il
a ete observe et recolte dans la region d'oü le Saxifraga contamine tire son nom.
II s'agit en effet d'une espece ä repartition geographique peu etendue, constituant
un endemique. Ce qui fait surtout l'interet de de ce parasite, c'est qu'il semble
n'avoir pas encore ete signale sur Saxifraga moncayensis, constituant de ce fait
une matrix nova,

Les caeomas sont nombreux ä la face inferieure des feuilles qui presentent
une coloration d'un jaune brunätre sous l'effet de l'infection considerable,
ils sont arrondis, 1/4 ä 1 mm de diametre, d'abord recouverts par l'epiderme
d'un jaune orange, rapidement nus et pulverulents d'un jaune clair. On peut
observer de rares caeomas sur les petioles des feuilles; ils sont ovales 1 x 0,5 mm,
pour le reste semblables ä ceux se developpant sur les feuilles. Les caeomaspores
sont globuleuses, subglobuleuses, ovales ä elliptiques, subhyalines ou d'un jaune
tres clair; la membrane est d'egale epaisseur partout, 2—3 ß, finement verruqueuse.
Un comptage de 200 spores a donne 16,45—25,85 ft, le plus souvent 18,80—21,15 ß
de longueur et une largeur de 11,75-21,15 ß, le plus souvent 16,45-18,80 ju,
en moyenne 18,80 x 16,45 ß.
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Une question se pose au sujet de ce parasite du fait que certains auteurs

admettent que les uredospores et teleutospores leur faisant suite se rapportent
hMelampsora alpina Juel, s'observant aussi bien sur Salix herbacea L que sur

Salix reticulata L C'est la conception de Durneu (1966, p 195) dans son travail

sur les parasites des Pyrenees Par contre Fragoso (1925, p. 226) dans sa

monographic des Uredmales d'Espagne mentionne que jusqu'ä cette epoque on n a pas

Signale la presence de Melampsora reticulatae Blytt qui pourrait s'observer en

Catalogne et dans les Pyrenees aragonaises sur Salix reticulata.

II a ete demontre experimentalement que les uredospores et teleutospores de

Melampsora alpina se developpent sur Salix herbacea et n'mfectent pas Salix
reticulata et reciproquement II en resulte que les caeomas se developpant sur
les Saxifraga appartiennent soit & Melampsora alpina Juel, soit ä M. reticulatae

Blytt Les differences entre les caeomaspores sont si mmimes qu'il est difficile
de preciser ä la quelle des deux especes de Melampsora ll convient de rattacher
les caeomaspores de Saxifraga moncayensis II faudrait savoir si dans les environs
immediats des Saxifraga contammes se rencontre egalement l'un ou l'autre des

deux Salix et encore ^experimentation serait-elle necessaire pour confirmer les

observations faites en nature Nous avons pose la question ä M. Kupfer qui nous

a repondu qu'ä l'endroit oil ll a recolte Saxifraga moncayensis parasite ll n'y
avait m Salix herbacea, ni S. reticulata. Dans ces conditions, ll y aurait encore
la possibility qu'il s'agisse d'un Melampsora autoique comme c'est le cas pour
Melampsora Dupiasn Durneu se developpant sur Saxifraga geramoides L. et

M. Durrieui Mayor parasite de Saxifraga aquatica Lapeyr., tous les deux observes

dans les Pyrenees franqaises. On le voit, notre Caeoma pose encore des problemes
ä resoudre et des experiences ä entreprendre en vue de preciser comment se

poursuit revolution de ce si interessant parasite.

Peronosporales

Plasmopara pimpinellae Tr. et O. Savul

Sur les feuilles de Pimpinella saxifraga L Olazagutia, curvas carretera Urbasa

(Navarra) 25 octobre 1971, leg. P Montserrat. Nous n'avons pas releve la presence
de ce parasite en Espagne dans le bibliographie dont nous disposons.

Chytridiacees

Synchytrium infestans, Rytz

Sur les feuilles de Hutchinsia alpina (L.) R.Br. Soum Blanc des Especieres,

versant sud-est, alt. 2400 m. Pyrenees, province de Huesca, aoüt 1969, leg et

coll. Kiipfer.
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Ce parasite doit etre une acquisition nouvelle pour la flore d'Espagne En
effet Karlmg (1964) n'en fait aucune mention et ne cite en Espagne que Synchytrium
enobioticum (Schilbersky) Percival sur Solanum tuberosum L et S succisae de
Bary et Woronin sur Succisa pratensis Moench Ce Synchytrium est aussi interessant
par le fait que d'apres Karling (1964, p. 222) ll ne semble avoir ete observe
jusqu'ici qu'en Suisse dans les Alpes des cantons du Valais et de Vaud

Erysiphacees

Erysiphe cichoracearum DC.

Sur les feuilles de Carduncellus monspeliensium AH,. Garngue sur Aragues del
Puerto, Pyrenees aragonaises, 30 aoüt 1972, leg. et coll Favarger

Ce parasite a ete observe sous sa forme comdienne et nous avons releve la
presence d'assez nombreux pentheces ä matunte renfermant de 9 ä 13 asques ä
2 spores. Les appendices ont une longueur de 2 ä 3 fois le diametre des pentheces
qui mesurent de 104 ä 120/r de diametre, lis sont souvent coudes ä leur base,
bruns ou brunätres dans leur 1/3 mfeneur, devenant vers leur extremite subhyalms
ou hyalins. Les spores mesurent 21—26 x 12—18 ju

A Notre connaissance, c'est la premiere fois qu'il est releve en Espagne la presence
d"Erysiphe cichoracearum sur Carduncellus monspeliensium En effet ll n'en fait
aucune mention par Hirata (1966), m par Blumer (1967), m par Durneu (1966)
II semble bien qu'il s'agisse d'une matrix nova

Erysiphe heraclei DC

Sur les tiges, les feuilles, les ombelles et les fruits de Ligusticum lucidum
Miller. Sur Aragues del Puerto, Pyrenees aragonaises, alt 980 m, 16 aoüt 1972,
leg et coll. Favarger

II a ete observe non seulement la forme comdienne tres massive, mais encore
la presence de nombreux pentheces ä matunte L'etude de ce parasite a montre
qu'il s'agissait bien de Erysiphe heraclei. Nous avons Signale (1972, p 24) ce
Micromycete sur Ligusticum lucidum au jardm botamque de Neuchätel oü la
plante est cultivee depuis plusieurs annees II s'agit d'un höte nouveau pour
la flore de 1 espagne, car Durneu (1966) ne le Signale pas et nous n'en avons
trouve aucune mention dans la bibliographie consultee II convient encore de
relever que c'est la premiere fois que ce parasite est observe dans son biotope
naturel.

Sur les tiges, les feuilles, les ombelles et les fruits de Pimpinella saxijraga L
forme oidium. Olazagutia, Curvas carretera Urbasa, province Navarra, 26 octobre
1971, leg. P. Montserrat. Durneu (1966, p 171) Signale ce parasite entre Nuria
et Ribas-de-Freser oü ll a ete recolte par Losa II s'agit done d'un höte encore
rarement observe en Espagne
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Microsphaera astragali (DC.) Trev..

Sur les feuilles de Astragalus sempervirens Lam., ssp. nevadensis (Boiss.)
Monts-Rec., forme conidienne et peu nombreux peritheces. Pente ecorchee au
fond de la vallee d'Aragües, Pyrenees aragonaises, alt. 1500 m, 5 septembre 1972,
leg. et coll. Favarger.

Jusqu'ici ce parasite n'etait Signale qu'en France, dans les Hautes Alpes, dans
la region de Ceillac oü le professeur Favarger l'a recolte en 1967 et en 1969
(Mayor 1969, 1971); c'est sa premiere mention en Espagne. Alors qu'on ne
connassait que la forme conidienne dans les Hautes Alpes, il a ete constate dans
les materiaux provenant des Pyrenees la presence d'assez nombreux peritheces,
ce qui nous a permis de confirmer les determinations anterieures. Le Mycelium
et les conidies sont developpes sur les deux faces des feuilles, surtout ä la face
inferieure. Les peritheces sont spheriques ou un peu aplatis, noirs ou d'un brun
noir, 70—110 p de diametre. Les appendices sont assez nombreux, brunätres ä

leur base, puis devenant rapidement subhyalins et enfin hyalins; la majorite se

termine en pointe ou en une simple fourche, parfois on peut observer une
dichtomie.

Sphaerotheca xanthii, (Cast.) Junell

Sur les feuilles de Xanthium strumarium L., forme conidienne avec de peu
nombreux peritheces. Aragües del Puerto, Pyrenees aragonaises, alt. 970 m,
29 aoüt 1972, leg. et coll. Favarger.

D'apres la bibliographie ä notre disposition, nous n'avons trouve aucune
mention de ce parasite en Espagne; il n'en est pas question dans Durrieu (1966),
ni dans Hirata (1966). Au moment de la publication de notre etude, nous avons

requ le Bulletin de la Societe mycologique de France, tome 88, fascicule 2, 1972.
A la page 190 du travail de G. Durrieu et J. Marce, intitule Erysiphacees du
Sud-est de l'Espagne, nous voyons l'indication de Sphaerotheca xanthii sur
Xanthium strumarium recolte pres de Santa Fe (Granada) le 7 octobre 1970
sous sa forme conidienne. La presence de ce meme parasite dans les Pyrenees
aragonaises constitue done sa seconde mention en Espagne.

Puccinia alcazabae nov. spec.

Nous donnons en premier lieu la description de notre Puccinia. Ph. Küpfer a

recoltS deux plantes de Ligusticum lucidum Miller infectees d'une maniere assez

particuliere. En effet, toutes les feuilles des deux plantes ne sont pas contaminees,
mais seulement les deux premieres et la troisieme sur l'une des deux plantes;
toutes les autres sont rigoureusement indemnes de toute trace d'infection.

Sur l'une des deux plantes, la premiere feulle developpee ne mesure que 3 cm
de longueur; eile est completement dessechee et noire, recouverte d'une multitude
de sores ä teleutospores des la moitie superieure du petiole jusqu'ä son extremite
foliaire, avec des tissus fortement epaissis; elle repose sur le tres abondant chevelu
de la souche. La premiere feuille de la seconde plante a 5 cm de longueur; elle
est nettement apparente du fait que seul le petiole est enfonce dans le chevelu
de la souche. Le petiole et la feuille sont d'un brun noir et recouverts des la
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moitie superieure du petiole ä l'extremite foliaire d'une multitude de sores ä

teleutospores. Les tissus du petioles ne sont que peu tumefies, tandis que ceux
du limbe foliaire sont hypertrophies, provoquant des deformations et un
avortement de toute la feuille, specialement des folioles.

La deuxieme feuille est moins massivement infectee; eile est plus longue,
10 cm (8 cm pour la deuxieme feuille infectee de l'autre plante). On constate
un nombre relativement peu abondants de sores sur le petiole brun, dont les
tissus ne sont pas ou peu tumefies. Par conte, les limbes foliaires presentent une
infection massive de sores a teleutospores reunis en groupes plus ou moins
nombreux tout le long des nervures centrales et de leurs divisions, se propageant
sur les folioles, toutes plus ou moins avortees. C'est surtout au voisinage de
l'extremite des feuilles que l'infection est particulierement massive. Sur la
troisieme feulle apparue de l'une des deux plantes on constate une tres legere
infection se manifestant par quelques sores sur le 1/3 superieur du petiole et
quelques-uns le long de la nervure centrale de la feuille, petite et passablement
avortee.

Le cycle vital de notre parasite est celui d'un Micropuccinia. Seules les deux
premieres feuilles d'une des plantes et les trois premieres de la seconde sont
contaminees, tout specialement les deux premieres. Toutes les autres feuilles
developpees par la suite restent rigoureusement indemnes de toute trace d'infection.
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En nature, les feuilles parasitees sont en quelque sorte perdues dans la masse de

Celles qui sont normales, ce qui explique peut-etre pourquoi ce parasite a passe

inaperqu; il a fallu le coup d'oeil de Ph. Küpfer pour le mettre en evidence.
Les sores ä teleutospores sont un peu ovales sur les petioles, 3/4 x 1/3 — 1/2 mm;

sur les nervures medianes et leurs divisions ils sont arrondis, 3/4 mm de diametre
et 1/2 mm sur les folioles toutes plus ou moins avortees. Iis ont un aspect quelque

peu pustuleux, d'abord recouverts par l'epiderme d'un brun fonce un peu grisätre
qui se fend et laisse apparaitre les teleutospores; ils sont assez raidement nus et

pulverulents, d'un brun assez fonce. Iis deviennent de plus en plus nombreux vers
1'extremites des feuilles oü la densite est teile qu'ils deviennent confluents ä

remission des teleutospores.

Les teleutospores sont d'un brun clair ou d'un brun jaune, ovales ä elliptiques,
le plus souvent arrondies aux deux extremites, parfois un peu coniques ä l'apex
et attenuees ä la base, quelque peu anguleuses ou aplaties aux deux extremites,
pas ou ä peine un peu etranglees ä la cloison; elles sont de grandeur assez variable
oscillant entre 23,5 et 42,3 ß de longueur. Un comptage de 200 teleutospores
nous a donne 23,5—42,3 ß, le plus souvent 28,3—35,25 ß de longueur et une
largeur de 14,1—23,5 ß, le plus souvent 16,45—21,15 ß, en moyenne 30,55 x 18,80 ju.

Le pore germinatif de la cellule superieure est apical ou plus ou moins dejete dans

toute la moitie superieure; celui de la cellule inferieure est situe dans la moitie
inferieure. Le pore germinatif de la cellule superieure est generalement surmonte
d'une petite papille hyaline de 2—3 ß de hauteur; il est assez peu frequent de

constater une petite papille ne dSpassant pas 2 ß de hauteur surmontant le pore
de la cellule inferieure. La membrane lisse est d'egale epaisseur partout, 2—2,5 ß,
on renflee ä l'apex. Le pedicelle est hyalin, court et caduc, 4—7 ß de largeur ä son
insertion ä la teleutospore. II a ete constate un assez grand nombre de mesospores
mesurant 24—40 x 14—24 ß. pour le reste semblables aux teleutospores bicellulaires.

Notre Micropuccinia se rattache ä un groupe de Puccinia se developpant sur
divers Ligusticum ayant fait l'objet d'une etude de Gäumann (1941 et 1959, p..972)
ä l'occasion de la publication de son Puccinia Thomasii. II a montre qu'il etait connu

Fig. 2:

Puccinia alcazabae nov. spec,
Teleutospores.
435 x.
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dejä trois especes de Puccinia se developpant sur des Ligusticum. Puccinia frigida
Komarov sur Ligusticum alpinum (Led.) Benth. et Hook, a ete observe au Turkestan
et sur Meum gayoides Regel et Schmaüi. pres du fleuve Sandalasch dans les Kirghizes.
A peu pres en meme temps, en 1895, Ellis et Everhart aux Etats-Unis ont donne
la diagnose de leur Puccinia ligustici parasitant Ligusticum scopularum Gray et
L. filicinum Wats. Enfin une troisieme espece a ete decrite en 1919, Puccinia
halosciadis P. et H. Sydow sur Haloscias scoticum (L.) Fr. Ligusticum scoticum L.
dont un echantillon a ete adresse ä Gäumann par Lepik en provenance de la Lapponie
finlandaise.

Etant en possession d'echantillons de ces trois Puccinia, Gäumann a entrepris
une etude comparative approfondie (Tableau de moyennes, courbes des longueurs
et largeurs des teleutospores) avec son Puccinia Thomasii. II est arrive ä la conclusion
que ces quatre Puccinia forment un groupe dont les especes sont voisines les unes
des autres, mais presentent des differences entre elles süffisantes pour leur conserver
leur rang d'especes. Puccinia Thomasii a ete recolte sur les tiges, petioles et feuillles
dt Ligusticum mutellinoides (Crantz) Vill. dans les Alpes suisses: Grisons, dans
la region du massif de la Bernina ä plusieurs endroits; Valais ä Riffelberg sur
Zermatt (leg. prof, Koch en 1939) et au Col d'Emaney sur les Marecottes (leg.
prof. Terrier en aoüt 1940). Ce memt Puccinia Thomasii a ete recolte en aoüt 1954
en France, dans les Hautes-Alpes, dans le haut du Val Queyras, ä l'occasion d'une
excursion organisee par le prof, Gäumann.

Grace ä l'obligeance du prof. Müller de l'Institut de botanique de l'Ecole poly-
technique federale de Zurich, il nous a ete possible ä notre tour d'examiner les
4 especes de Puccinia que nous venons de citer et de constater que si elles se

ressemblent, elles doivent cependant rester des especes autonomes. Nous tenons
ä exprimer au professeur Müller toute notre gratitude pour le materiel si interessant
qu'ü a bien voulu mettre ä notre disposition. Une fois de plus il nous a rendu un
tres precieux service; qu'il en soit cordialement remercie.

Tableau des dimensions moyennes des 5 Micropuccinia parasites des Ligusticum

Especes mycologiques Plantes-hötes longueur
moyenne en p

Largeur
tnoyenne en p

P. ligustici E. et E. L. filicinum Wats. 28,1 20,6
P. alcazabae Mayor L. lucidum Miller 30,55 18,80
P. frigida Kom. L. alpinum (Led.)

Benth. et Hook
32,5 23,0

P. Thomasii Gm. L. mutellinoides
(Crantz) Vill.

34,9 21,2

P. halosciadis Syd. L. scoticum L. 36,8 21,8
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Notre Puccinia alcazabae rentre dans le meme groupe de Micropuccinia que
Puccinia Thomasii et les trois autres especes dont nous venons de parier. En effet,
si notre parasite de Ligusticum lucidum ressemble ä l'une ou l'autre de ces

especes, il s'en distingue cependant par son aspect macroscopique et par des

differences microspopiques. C'est ainsi que les dimensions des teleutospores ne

concordent pas avec celles des autres especes et il en est de meme des moyennes
ainsi qu'on peut le voir dans le tableau ci-dessus.

La papille hyaline surmontant le pore germinatif de la cellule superieure est

frequente et plus haute, jusqu'ä 3 p., alors qu'elle est bien moins frequente et

plus petite (2 p) dans le cas de Puccinia Thomasii. Les pores germinatifs de notre

Puccinia ont des positions mal definies; celui de la cellule superieure est apical,

souvent dejete dans toute la moitie superieure; celui de la cellule inferieure est

egalement situe dans toute la moitie inferieure. Chez Puccinia Thomasii lis sont

si tu6 s l'un dans le tiers superieur et l'autre dans le tiers inferieru. De plus nous

avons constate la presence de mesospores en assez grnade quantite dans le cas de

Puccinia alcazabae, alors que Gäumann n'en signale pas et de notre cöte nous

n'avons pas releve la presence de mesospores chez Puccinia Thomasii, ni chez les

trois autres especes du groupe. Les sores ä teleutospores sont quelque peu
pustuleux chez notre parasite, ce qu'on ne constate pas chez les autres especes.

La plus grande difference entre notre espece et les quatre autres etudiees par
Gäumann reside dans la maniere dont le parasite se manifeste en nature. Sur

les Puccinia frigida, P. halosciadis, P. ligustici et P. Thomasii, l'infection s etend

ä un certain nombre de tiges, petioles et feuilles, sans occasionner une deformation

manifeste des tissus; il peut y avoir une legere hypertrophie locale lorsque les

amas de sores sont abondants, particulierement sur les petioles, mais on n observe

pas une infection massive des feuilles litterelement recouvertes de sores ä

teleutospores, s'accompagnant de nanisme, de deformations profondes et

d'hypertrophie des tissus foliaires ou du petiole. Des feuilles en plus ou moins

grand nombre peuvent etre contaminees dans les quatre especes du groupe,
tandis que dans le cas de notre Puccinia seules les deux premieres feuilles apparues

sont infectees, toutes les autres se developpant par la suite restant rigoureusement

indemnes.
Notre Puccinia de Ligusticum lucidum se differencie des autres se developpant

sur des Ligusticum par divers caracteres morphologiques et biologiques. II est

evident que des experiences seraient necessaires pour preciser la biologie deuces

cinq Puccinia. Etant donne leur repartition geographique, il est difficile de

prevoir une realisation experimental. Nous voulons esperer cependant qu il
sera realisable une fois ou l'autre de preciser cette question, en particulier de

savoir s'il y a des rapports entre Puccinia Thomasii des Alpes et le Puccinia de

Ligusticum lucidum de la Sierra Nevada.
En conclusion, nous estimons etre en presence d'une espece nouvelle pour

laquelle nous proposons le nom de Puccinia alcazabae du fait que ce parasite

a ete observe et recolte par Ph. Küpfer sur les pentes d'un des hauts sommets

de la Sierra Nevada. La diagnose latine de ce Puccinia s'etablit comme suit.

Soris teleutosporiferis numerosissimis, conglomeratis, in petiolis foliisque, parum

pustuliformibus, matricem deformantibus, in petiolis ovalibus, 3/4 x 1/3-1/2 mm,
il foliis rotundatis, 3/4 mm diam., pierumque nervicolis et 1/2 mm diam. in
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foliolis plus minusve abortis. Soris epidermide obscuro-brunneo tectis, dein fissis
et pulverulentis, brunneis et parum confluentibus. Teleutosporis brunneolis vel
flavo-brunneis, ovalibus vel ellipsoideis, rotundatis ad apicem et ad basim,
interdum parum conicis ad apicem et attenuatis ad basim, 23,50-42,30 p, fere
28,30-35,25 ß longis et 14,10-23,50 p, fere 16,45-21,15 p latis, longitu'dine
media 30,55 p, latitudine media 18,80 p. Poro germinativo cellulae superioris
apicali vel in parte media superiore, poro cellulae inferioris in parte media
inferiore, ambobus cum papillula hyalina usque 3 p alta in cellula superiore et
2p in cellula inferiore. Membrana ubique aeque crassa, 2-2,5 p, levi. Pedicello
hyalino, tenui, deciduo. Mesosporis satis numerosis 24—40 x 14—24 p.

Hab. in petiolis foliisque vivis Ligustici lucidi Miller. Hispania: Sierra Nevada,
Mont. Alcazaba, alt. 3300 m.

Enfin nous tenons a exprimer tous nos remerciements ä M. le professeur Claude Attinger
qui a bien voulu faire la Photographie de notre parasite tel qu'il se presente en nature,
ainsi qu'ä M. le Dr. Aragno, assistant ä l'Institut de botanique qui a realise la Photographie
des teleutospores de notre Puccinia alcazabae. Quant a notre petit-fils le pasteur Attingeril a supervise notre diagnose latine; nous 1 en remercions cordialement.
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